
 
  

  

Aux jeunes prêtres 

 

C’est avec grande joie que j’ai entendu l’appel du jeune prêtre Charles de venir avec vous pour célébrer 

l’amour.  

C’est votre troisième messe. Moi la 17.000 ème. Votre vie commence. Ma vie commence.  

Permettez un souvenir, ça remonte à 67 ans. Arrivé au séminaire, après communion solennelle bâclée. 

Par un prêtre, le père Macé, j’ai su que le Christ était là pour la première fois.  

Votre prédication simple, proche, adaptée aux petits d’abord les réjouira. Si elle est adaptée aux petits 

elle sera comprise par les grands. Si elle est donnée pour les grands d’abord, elle ne sera pas comprise 

par les petits. Mais votre eucharistie sera le cœur de votre messe. Elle sera le meilleur de votre 

prédication. 

Votre tâche apostolique sera forte, adaptée, pleine d’amour. Mais trop précipitée, elle sera un activisme 

stérile.  

Dès le début, que la prière soit l’essentiel.  

Priez et aimez. Priez pour avoir la force d’aimer avec le cœur du Christ.  

Quand la lassitude arrive, alors prenez le temps d’une petite retraite. Dans ce monde de plus en plus dur, 

où toute spiritualité est de plus en plus estompée, soyez des êtres de lumière, soyez le sel de la terre. 

Soyez des premiers de cordée. Mais soyez des serviteurs humbles, petits, obéissants.  

En 2016, 78 prêtres nouveaux sont nés en France. Plus de 150 sont morts cette année. N’oubliez pas ce 

que Jean-Paul II a dit aux JMJ d’Italie : « Ce n’est pas le nombre qui compte, c’est le signe que vous êtes 

chacun. » Alors suivez le curé d’Ars, notre patron.   

Enfin, que votre joie soit parfaite. Elle le sera si vous êtes des hommes d’Eglise. 

« Le huitième sacrement c’est l’amitié sacerdotale » me disait le cardinal Duval. Gardez, soutenez cette 

amitié mutuelle. Elle sera votre richesse et votre soutien.    

J’ai reçu un immense amour de mes parents. J’ai connu donc l’amour humain. Ensuite l’amour de dieu a 

envahi ma vie. Je bénis vos parents pour l’amour qu’ils vous ont donné. C’est à eux que vous rendrez 

grâce toute votre vie pour l’amour qui vous met en marche aujourd’hui.  

Priez pour moi, merci.  

 

Père Guy Gilbert, Paris Ste-Victoire le 28 juin 2016 


